
Homélie de S.E. Mgr Daniel NLANDU MAYI, Evêque de Matadi, à la 

messe solennelle de clôture du synode diocésain  

Matadi/Paroisse Notre Dame de Fatima, dimanche 26 mai 2013 (Solennité de 

la Sainte Trinité) 

 

Monsieur le Représentant personnel du Gouverneur de la Province du Bas-

Congo, 

Excellences, chers Frères dans l’épiscopat, 

Honorables députés 

Mesdames et Messieurs les Ministres, 

Chères Autorités civiles et militaires, 

Distingués Invités selon vos titres et qualités, 

Révérends Pères, Révérends Abbés, Révérends Frères, Révérendes Sœurs, 

Chers frères et sœurs dans le Christ, 

         

La Pentecôte 2012 a marqué le démarrage du synode diocésain dans la foi et 

l’espérance et dans la prière intense et assidue à l’Esprit Saint. La Pentecôte 

2013 et aujourd’hui, fête de la Très Sainte Trinité voient se lever, à travers 

les Pères synodaux, un peuple en marche,  engagé dans les divers chantiers 

de la mission que notre beau synode vient d’ouvrir sous la mouvance de 

l’Esprit Saint.  

Ce synode diocésain marque ainsi une étape importante dans l’histoire de 

l’évangélisation de notre Eglise locale. Il instaure, en effet, un tournant 

décisif qui engage le diocèse dans une triple dynamique, celle  de la 

conversion des cœurs et des mentalités, celle de l’amour de notre Eglise 

locale, et celle du renouveau pastoral ou du réajustement des structures 

ecclésiales diocésaines sociales et pastorales aux conditions nouvelles de vie 

des hommes et des femmes de ce temps. 

La nature et la finalité de ce synode, à la fois profondément humaine et 

essentiellement spirituelle m’a conduit, vous l’avez sans doute deviné,  à 

vouloir clôturer ses travaux sous le signe de l’Eucharistie qui est au cœur de 

l’unité de notre Eglise et qui est le don inestimable de notre divin Maître à 

son peuple.  
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En effet, le témoignage le plus beau que l’Eglise puisse donner au monde est 

celui d’ « une communauté de personnes unies par le lien de la charité. C’est 

la « koinônia » chrétienne, c’est le « voyez comme ils s’aiment de la 

première communauté chrétienne», c’est cette force novatrice de l’amour 

que je vous prie de porter à vos communautés comme l’expérience spirituelle 

vécue au   synode et qui est appelée à envelopper tout le diocèse.  

Et c’est l’eucharistie qui est la source et l’expression de cette unité dans la 

charité. Une action missionnaire qui ne repose sur la prière risque fort de 

devenir une action purement humaine et non action de l’Esprit saint en 

l’homme. 

Au nom de tout le diocèse et en mon nom personnel, je voudrais profiter de 

l’opportunité que m’offre la fin des travaux du synode pour vous dire un 

immense merci et vous féliciter chaleureusement chacun, chacune d’entre 

vous pour le sérieux, le soin, et la détermination dont vous venez de faire 

preuve en accomplissant un travail synodal consistant dans les délais 

prévus. 

 J’ai pu remarquer avec satisfaction que seul l’intérêt du diocèse guidait et 

orientait les observations, les interventions et les propositions qui ont été 

faites. Soyez vous-mêmes fiers d’avoir engagé votre propre responsabilité 

devant l’histoire ecclésiale de notre diocèse. Nous avons cheminé au jour le 

jour dans la foi en l’Esprit du Seigneur qui œuvre dans les cœurs  des 

hommes et conduit l’Eglise, dans la confiance que nous faisions bien et la 

conviction qu’enfin les choses allaient bouger et que tout pouvait changer. Je 

suis fondé à croire que nous avons raison de penser ainsi.  

Ô quelle joie, quel bonheur dans le Seigneur ! Son Esprit vient, en effet, de 

révéler à  notre Eglise diocésaine ses tâches  d’aujourd’hui et de demain ! Il 

vient d’éclairer et de renouveler notre regard sur cette vie  pastorale que 

l’assemblée du synode, au titre de force représentative du diocèse, s’est 

évertuée à repenser en fonction des réalités du monde d’aujourd’hui.   
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Oui, notre synode a le mérite de nous avoir révélé des faits des milieux, des 

situations qui auraient pu nous échapper, il a mis le doigt sur les 

aspirations, les espérances  du peuple de Dieu avec ses pesanteurs, ses 

lacunes et ses contradictions ; il a, par la force de l’Esprit, jeté les bases de 

l’aggiornamento attendu de longue date au diocèse. 

C’est pourquoi, quelle que soit la longueur du temps que cela prendra, en 

raison du facteur humain et de tous les paramètres à prendre en compte 

dans certains domaines, je vous donne ma parole que les résolutions du 

synode qui seront promulguées sous mon autorité, fruit de plus d’une année 

de travail de toute la communauté diocésaine rassemblée dans l’unité et 

résolue à témoigner de l’évangile du Christ ressuscité, toutes ces résolutions 

disais-je, seront traduites en acte.  

Car à mes yeux, elles tracent pour notre diocèse les chemins que nous 

cherchions pour travailler dans une plus grande fidélité à la mission que 

nous avons tous reçue du Seigneur. Elles constitueront donc la feuille de 

route de notre Eglise locale pour les prochaines années. Je vous exprime ici 

ma volonté d’y travailler sans désemparer. 

C’est cela, la dynamique synodale, symbole du peuple de Dieu qui s’est 

relevé, qui s’est mobilisé et s’est remis en marche avec plus de vie, plus de 

force, plus de lumière sous la mouvance de l’Esprit. Personne ne devra donc 

rester au bord du chemin.  

Tout le diocèse est désormais entré dans la dynamique synodale. Aussi, cette 

eucharistie qui clôture le synode est-elle en même temps celle de l’envoi en 

mission de l’Eglise diocésaine, de la même manière que la mort du Seigneur 

n’a pas donné  lieu à une autre mort, mais à la Pâques, à la Résurrection, à 

une vie plus forte, plus belle, plus rayonnante.  

Je ne puis oublier, croyez moi, que la préparation et l’excellente organisation 

de ce synode sont le fruit conjoint de nombreuses contributions aussi 

efficaces et généreuses les unes que les autres.  
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Permettez-moi d’exprimer un immense merci reconnaissant au nom du 

diocèse et en mon nom personnel à tous les membres de l’équipe synodale 

diocésaine de pilotage  et à ceux de l’équipe d’animation synodale qui ont 

préparé et animé toute la longue phase préparatoire de ce synode, dit phase 

pré-synodale. 

Ils ont constitué une excellente commission technique  centrale qui a 

mobilisé tout le diocèse. J’ai apprécié la qualité, la justesse et le contenu de 

tous documents confectionnés pour guider le peuple de Dieu et je ne puis 

oublier les gigantesques efforts déployés pour aller mobiliser et animer les 

gens sur le synode  là même où ils vivent et ce dans tout le diocèse. Soyez 

bénis dans le Seigneur pour tout ce travail. 

Mes remerciements les plus empressés et ceux de tout le diocèse s’adressent 

aussi aux membres du Secrétariat Général du synode ainsi qu’aux membres 

de diverses équipes techniques qui se sont investies à fond, afin que le 

synode se déroule dans des conditions correctes et satisfaisantes. Les 

résultats qui forcent notre admiration sont à la hauteur de nos espérances. 

Mais personne n’ignore ici l’envergure de la besogne abattue sans relâche et 

surtout la charge corporelle  que comporte un programme d’activités aussi 

surchargé.  

Je vous félicite d’avoir mené à bien les assises de ce synode et soyez bénis 

dans le Seigneur.  

Et pour n’oublier personne, avec ferveur je dis mon estime et exprime 

collectivement et individuellement du fond du cœur ma gratitude et  celle du 

diocèse à toutes les générosités et les bonnes volontés qui se sont 

manifestées à l’occasion de ce synode, et à vous tous, ceux et celles, qui ont 

contribué de quelque manière au succès de ce synode. 

Soyez tous bénis dans le Seigneur ! 
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Laissons-nous tous emporter par la Force de l’Esprit Saint qui guide l’Eglise 

et dans cet élan, célébrons avec joie et action de grâces la fête de Trinité, la 

fête de Dieu qui ne cesse de nous révéler le plus intime de son être, qui nous 

livre son cœur et nous enveloppe de son amour. Dieu, communauté de trois 

personnes. Mais en même temps, il est un Dieu de relations parce qu’il est 

Amour qui se donne, parce qu’Il veut partager sa gloire, parce qu’il veut 

l’unité de tous en Lui. 

Dès le début de l’histoire sainte, Dieu s’est livré à son peuple en révélant son 

nom : « Je suis Jahvé».  

 

Livrer son nom à quelqu’un, c’est en quelque sorte donner un pouvoir à ce 

quelqu’un, puisque désormais, il pourra vous appeler et vous interpeller. En 

disant son nom à Moïse, Jahvé, Moïse et son peuple sont entrés dans son 

intimité, ils sont devenus amis, ils ont scellé une alliance. 

Tout au long de l’histoire sainte, Jahvé est resté fidèle à son amour pour les 

hommes, pardonnant leurs infidélités, leurs péchés. 

 

Cet amour atteint son sommet lorsqu’il a envoyé son Fils pour sauver les 

hommes. En effet, Saint Jean écrit dans son évangile que Dieu a tant aimé le 

monde qu’Il a donné son Fils unique, afin que par lui le monde soit sauvé !  

Mais la grande et bouleversante nouvelle, c’est que Jésus, Fils de Dieu, est 

venu dire que Dieu est son Père mais aussi notre Père. C’est la nouvelle 

alliance entre Dieu et les hommes par Jésus.  Avec Jésus donc, les hommes 

entrent dans l’intimité de Dieu, nous devenons enfants de Dieu, nous 

devenons membres de la famille de Dieu. 

 

Lorsque Jésus a terminé son œuvre, il nous a envoyé un « consolateur,» un 

« défenseur », l’Esprit Saint qui nous rappelle tout ce que Jésus a enseigné.  

L’Esprit est la nouvelle présence de Jésus et du Père parmi nous et en nous. 

C’est lui qui maintenant nous unit au Père et au Fils, c’est lui qui nous unit 

les uns aux autres et qui donne à tous la même vie, la vie du Christ.  
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Ainsi Dieu est Père, Fils, et Esprit et en même temps il est un, parce qu’il est 

Communauté d’amour. 

Notre Dieu n’est donc pas un Dieu solitaire. Il est tout entier un Dieu de 

relations. Nul ne peut aimer s’il est tout seul. L’amour n’est pas 

contemplation de soi, dans la solitude, dans l’enfermement. Il est 

jaillissement de vie et ouverture à l’autre pour faire l’unité avec lui.   

Ainsi la sainte Trinité, Communauté d’amour doit être la racine et l’image de 

notre vie. Le Père et le Fils et l’Esprit sont des personnes différentes. Chacun 

remplit un rôle différent, particulier dans l’histoire du salut, mais les trois 

vivent dans l’harmonie parfaite. C’est cela le mystère de la Trinité : vivre en 

harmonie tout en étant différent.  

Si les chrétiens savaient qu’ils ont tous la même vie par le Christ, ils se 

comporteraient comme des frères et des sœurs.  

 

Le mystère de la Trinité peut se comparer aux relations que nous vivons 

dans une famille humaine. En effet, ce qui fait la richesse de la famille 

humaine, c’est l’amour, l’harmonie qui règne entre le papa, la maman et les 

enfants. Et pour que ces relations soient vraies, vivantes et enrichissantes, 

elles doivent se fonder sur le respect des différences entre les membres, sur 

la tolérance, sur le pardon et sur la réconciliation. 

Oui, la célébration du mystère de la Trinité doit nous provoquer à regarder 

avec foi et lucidité comment nous vivons nos propres relations avec les 

autres dans nos milieux quotidiens de vie et de travail  comme la famille, 

dans notre voisinage, au boulot, etc…  

Vivre selon Dieu consiste à laisser déployer notre capacité de relations à la 

manière de Dieu. C’est libérer notre puissance d’aimer dans la vérité de 

Dieu, dans le service des uns et des autres, dans le don et le pardon, dans 

l’accueil. 

Que les éminentes personnalités qui sont venues participer à cette messe de 

clôture du synode et d’envoi de toute l’Eglise locale en mission veuillent 

trouver ici  l’expression de ma prière et de ma profonde gratitude !  
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Encore une fois, je félicite cordialement tous les participants au synode. 

J’espère que l’effort de réappropriation de la vie pastorale du diocèse et son 

actualisation aux conditions d’aujourd’hui vous ont  réellement permis  de 

progresser vous-mêmes dans la perception de l’identité de notre diocèse, de 

ses  particularités. 

Vous avez pu mesurer aussi, je l’espère, l’importance du travail de 

sensibilisation à la base. Cette base demeure la toile de fond, la référence 

principale qui devra inspirer et modeler vos réflexions et votre action.  

Que la grâce, la lumière et l’harmonie de la sainte Trinité vous enveloppe, 

vous protège et vous accompagne sur le chemin de retour chez vous.  

 

Dans l’unité et la ferveur spirituelle de cette solennité trinitaire et dans 

l’espérance, je déclare clos les travaux de l’assemblée générale du synode 

diocésain. 


